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Madame Marine LE PEN
Présidente du Groupe RN

Aux bons soins de l’Assemblée Nationale 
126 rue de l'Université, 

75355 Paris SP 07

Madame la Présidente,

Ma démarche vous surprendra peut-être mais je pense que si vous vouliez bien lui accorder 
quelques minutes d’un temps que j’imagine précieux, vous pourriez sans doute apprécier 
certaines informations qu’elle pourra vous fournir. 
En fait, son objet se résume à peu de choses : vous féliciter de votre victoire à la présidentielle 
de 2027. Et, conséquemment, au probable accès à un poste de grande responsabilité à Jordan 
Bardella dans le sillage de cette victoire.
L’essentiel est dit et vous pouvez arrêter là votre lecture
Dans le cas où cependant, votre curiosité vous pousserait à m’accorder un peu plus de temps, 
je préciserai les choses suivantes.

Je puise ces éléments dans ma longue expérience de chercheur, de praticien et de conseil  en 
Astrologie qui m’ont valu, outre une réputation internationale, une reconnaissance 
universitaire inattendue dans ce domaine. Je pourrai vous en reparler à l’occasion si vous le 
souhaitiez ; mais ce n’est pas là le plus important. Le plus important c’est que je me trouve 
dans le même cas de figure qu’il y a trente deux ans, c'est à dire deux ans avant l’élection de 
Jacques Chirac à la présidentielle

En 1993 en effet, le chef d’un des partis de droite avec lequel je m’étais lié d’amitié lorsque 
j’avais fondé « Le Club de l’Horloge du Gard » et qui connaissait bien mes travaux pour avoir 
pu les mettre à l’épreuve, me posa la question suivante : 
- Qui estimez vous pouvoir être élu en 1995 ? 
- A priori et compte tenu de ce que je peux observer du point de vue astrologique c’est 
Jacques Chirac.
Interloqué ce digne responsable me répond :
- Vous plaisantez ? Il n’est même pas à 10% dans les sondages alors que Balladur à 
droite et Jacques Delors à gauche font de très beaux scores.
- Pour le moment, me fiant uniquement à ce que je constate dans le thème de Jacques 
Chirac, je ne peux que vous donner un avis provisoire. Mais si vous le souhaitez je peux 
essayer de consolider mon pronostic en interrogeant le thème de ses deux concurrents les plus 
directs.
- Tout à fait d’accord. Je vous rappelle la semaine prochaine et vous pourrez peut-être 
m’en dire plus.
Et, lorsque la semaine fut écoulée, je pus lui dire, en m’appuyant sur des considérations 
techniques dont je vous dispenserai  :
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- Jacques Delors ne se présentera pas, car il ne se passe plus rien dans son thème après 
décembre 19931. Edouard Balladur ne sera pas élu, car les aspects les plus brillants 
affectent non son thème mais celui de Jacques Chirac au printemps 1995 ! 

Et j’ajoutai, malicieusement :
- J’en suis tellement sûr que je suis prêt à lui écrire non pour l’informer de mes 

prévision mais pour être le premier à le féliciter de son élection quasi deux ans avant 
qu’elle ne survienne. 

Comme je le fais pour vous aujourd'hui.
- Banco ! me répondit-il, je lui remettrai moi-même cette lettre en mains propres.

S’ensuivit une série de confirmations et de correspondances entre cet ami, Jean-Louis Debré, 
alors secrétaire général du RPR que Jacques Chirac avait chargé de me répondre, puis entre 
Jacques Chirac lui-même et moi (bien entendu, je puis produire ces documents)
Et – comme vous le savez - il fut élu en mai 1995, tenant, lui aussi, à justifier mon pronostic 
comme Delors l’avait fait en se retirant de la course2.
Mais il faut noter qu’il ne le fut que parce que l’ami à l’origine de cette histoire - qui 
apparaîtra invraisemblable à certains -, balladurien à l’origine, convainquit son parti de se 
ranger derrière Jacques Chirac, lors de son congrès annuel en 1994. Ce qui permit à Chirac de 
distancer Balladur au premier tour et ainsi d’accéder au second.
Si bien que, quelques mois plus tard, alors que cet ami réfléchissait à haute voix calculant que 
son parti avait apporté les 3% de voix nécessaires à la victoire de JC et en concluant que 
c’était lui qui l’avait fait élire, je me permis de lui faire remarquer que, sans mon pronostic, il 
ne se serait jamais rallié à JC qu’il qualifiait de has been dans nos conversations et que c’est 
Edouard Balladur qu’il aurait fait passer au premier tour. Ce qui amenait à conclure fort 
logiquement que ce n’était pas lui qui avait fait élire le président de la république, mais moi.
Il en convint.  Certes avec gêne, mais on peut le comprendre. Et son ralliement lui valut une 
très belle carrière.

En dépassant le caractère que certains qualifieront d’irrationnel ou de purement imaginaire de 
l’anecdote, et en acceptant la logique propre qui dépasse le cadre du scientisme étouffant dans 
lequel nous voulons enfermer êtres et événements, il nous faut bien reconnaître que vocations 
et destinées pour se réaliser, savent mystérieusement susciter les signes et les moyens 
nécessaires. Même les plus inattendus pour convaincre les fortes têtes et les esprits étroits. Je 
fus peut-être un de ces « signes ».

Or, en 2024, je me retrouve dans la même situation qu’en 1993, sauf que vous n’avez pas de 
concurrent dans votre propre parti comme le RPR en 95. En mettant en oeuvre mes outils 
prospectifs habituels, il me paraît quasi impossible (le quasi étant purement rhétorique) que 
vous ne l’emportiez pas à la présidentielle de 2027. C’est cette conviction (qui repose sur la 
rationalité propre à l’Astrologie) qui justifie la démarche que je me permets aujourd'hui 
auprès de vous, car je constate - notamment en avril/mai de cette année 2027 où – 
normalement - l’élection doit avoir lieu, des dispositions astrologiques tout à fait 
exceptionnelles et analogues à celles qui ont accompagné l’élection de Jacques Chirac en 
1995.

1 Jacques Delors eut la délicatesse de confirmer mon pronostic puisque le 8 décembre 1993 il annonça 
publiquement au Journal de 20 H, qu’il ne se présenterait pas à l’élection présidentielle en 1995. 
2 Vous pouvez, si vous le souhaitez, retrouver le compte-rendu complet de cette faire ainsi que les photocopies 
d’une partie de la correspondance y afférente sur : https://pronoia.fr/les-presidentielles-de-1995-correspondance-
avec-jacques-chirac/
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Dispositions assez remarquables pour que je me permette de vous adresser – le premier 
des Français - le message de félicitations ci-dessus, environ deux ans et demi à l'avance.

Certes, étant donnée la façon dont les choses se présentent aujourd'hui, il me faut apporter 
deux observations  – secondaires – à ce pronostic.

 1/ Vous êtes née sous le signe du Lion avec un Asc Balance (Asc. qu’on retrouve très 
souvent dans le personnel dirigeant – ou aspirant à le devenir - de la cinquième république : 
De Gaulle, Giscard, Mitterrand, Fabius, Dupont Aignan, Darmanin, Bellamy et quelques 
autres bénéficiaient ou bénéficient de ces dispositions « Balance » qui dotent ses titulaires 
d'un flair politique et d'une capacité d'adaptation diplomatique hors du commun.
Mais les choses se corsent lorsque nous constatons que Jean-Luc Mélenchon, probable 
candidat à cette même élection de 2027, lui aussi, est Lion Asc Balance comme vous ! Or il 
s’agit là de votre concurrent le plus dangereux. Certains pourraient dire que vous êtes « deux 
jumeaux astraux », mais ce serait excessif puisque vous êtes nés à 17 ans d’intervalle. 
Néanmoins il se trouve logiquement que ce qui concerne spécifiquement le signe du Lion – 
lieu stratégique de cette élection en 2027, est valable pour vos deux thèmes. Et, par 
conséquent, il est facile d’en conclure que, globalement, vous êtes tous deux symboliquement 
favorisés par les mouvements astraux de ce printemps 2027.
Ce serait aussi le cas pour François Hollande et Manuel Valls, tous deux nés sous le signe du 
« Lion », s’il leur prenait l’envie de se présenter ! Mais je ne crois pas beaucoup me tromper 
en suggérant qu’il y a longtemps qu’ils appartiennent plus au monde du cirque ou du jardin 
zoologique qu’à celui de la haute compétition politique. 

Le problème consistait donc à vous départager du point de vue purement astrologique sans 
tenir compte d’aucun autre élément de réflexion. Je vous surprendrai peut-être mais certaines 
décisions politiques ou stratégiques réussies ont tenu à une forme de nuance astrologique dont 
l’Histoire a gardé la mémoire. 
Ainsi la prévision de la date précise de la mort du roi Gustave-Adolphe II de Suède 
(novembre 1632) que Morin de Villefranche avait pu fournir avec une précision d’horloge3 à 
Richelieu permit à celui-ci de préparer « l’après Gustave » sans attendre. 
Plus près de nous, l’Histoire nous apprend qu’au moment de l’offensive du maréchal Rommel 
vers El Alamein en 1942, le Haut État Major US convoqua Louis de Wohl, astrologue de son 
état, qui intervenait ès qualités en tant que conseiller auprès dudit État-Major avec le grade de 
colonel. Surprenant mais parfaitement vérifiable. Eisenhower lui présenta deux cartes du ciel 
de naissance parfaitement anonymes : celle de Rommel et celle de son adversaire, le maréchal 
Montgomery en lui demandant lequel des deux avait le plus de chance d’être victorieux. 
Après observation Louis de Wohl déclara que les deux thèmes présentaient un potentiel de 
succès identique mais que le N° 2 (le thème de Montgomery) disposait d’un élément 
dynamique, absent de celui du N° 1 (Rommel) et que cela lui assurerait la victoire. Ce qui 
advint comme nous le savons tous.

Or, - et toujours en me refusant à vous assommer par une quelconque démonstration 
technique – je puis dire à la lumière de ce qu’on peut observer dans votre thème natal, et sans 
beaucoup de chances de me tromper, que votre thème en 2027 est sans doute plus proche de 
celui de Montgomery que de celui de Rommel. Et que même si le combat contre Mélenchon 
(ou tout autre compétiteur d'ailleurs) sera rude, vous devriez finalement l’emporter, comme 
Chirac le fit contre Balladur au 1er tour et s’imposa contre Jospin au 2ème.

3 Il alla même jusqu'à préciser que le roi succomberait à trois blessures : ce qui advint précisément.
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A vous donc de profiter des dispositions exceptionnelles de volonté, de courage, de 
rayonnement, de générosité que vous donne (au positif) votre signe solaire et des capacités 
manœuvrières et tactiques que vous donne la Balance, en vous souvenant de l’adage que nous 
devons à Lao Tseu : L’action juste résulte du choix du moment . Vous n’avez certes pas choisi 
le moment de l’élection présidentielle puisque seule la Constitution en décide, mais tout 
semble indiquer que ce moment qui vous est imposé, soit en accord avec votre destinée 
personnelle. Il est donc aussi celui de « l’action juste » pour vous ; celle par laquelle 
l’accomplissement de votre destinée personnelle et de votre action politique exigeront 
qu’entre toutes les stratégies possibles, vous sachiez déterminer celle qui servira le mieux le 
sort de notre malheureuse patrie. Et qu’il ne faut donc pas le rater. En 2027 « les planètes 
seront alignées pour vous » comme diraient les personnes qui ne connaissent rien à 
l’Astrologie mais l’invoquent quand même.
Je suis sûr que vous saurez faire la différence le moment venu à condition de vous y prendre 
dès maintenant et, dès maintenant de mettre en place la stratégie et le discours nécessaires. 
Voyez ces 28 mois qui nous séparent de l’échéance comme une sorte de montée en puissance 
des moteurs qui doivent arracher la fusée Marine dans l’orbite du pouvoir.

 2/ Un autre élément doit être pris en compte. 
Cela vous surprendre peut-être, mais il s’agit de ce qui se passe dans le thème d’Emmanuel 
Macron. 
En me refusant toujours à recourir au vocabulaire astrologique, je remarque qu’Emmanuel 
Macron, s’il a connu bien des avanies au cours de cette dernière année, devrait connaître une 
petite saison en enfer à partir de la fin du printemps 2025 jusqu’au printemps suivant 2026, 
grosso modo. Soucis personnels (dépression par exemple ?) ou soucis politiques - les deux 
possibilités n’étant pas exclusives l’une de l’autre -, la période, pour lui, deviendra 
probablement très éprouvante. 
Il s’agit de ces moments qui surviennent dans notre existence quand toutes les erreurs que 
nous avons commises, les problèmes que nous avons négligé de résoudre, nous reviennent en 
pleine figure. C’est le moment de l’épreuve – constructrice ou destructrice – suivant la nature 
du sujet qui doit s’affronter à un bilan. Quelquefois douloureux.
Sans vouloir surinterpréter cet aspect (« saturnien » pour être précis) on peut remarquer que ce 
genre dissonance peut se transformer en échec alors qu’il n’est qu’une phase de 
purification/refondation nécessaire dans le parcours de notre existence. Pour preuve, je ferai 
remarquer que Jordan Bardella, Jean-Luc Mélenchon et Michel Barnier qui ont subi à peu 
près la même dissonance au cours de l’année 2024 n’ont pu aboutir aux résultats que chacun 
escomptait. On peut supposer qu’ils ont, tous les trois, quelque leçon à tirer de cette épreuve 
pour qu’elle ne se transforme pas en échec. 
S’agissant du jeune Bardella (dont je viens de terminer l’autobiographie) il nous faut 
remarquer que la dynamique des élections européennes ne s’est pas reportée sur les élections 
législatives qui auraient dû apporter une majorité très confortable au RN à l’Assemblée 
Nationale. Et elle n’a pas ouvert la porte de Matignon à votre jeune et très prometteur second, 
comme il s’y préparait... sans probablement y être encore prêt, sans qu’il en prenne 
conscience. 
Certes, à première vue, les événements extérieurs viennent souvent contrarier nos meilleures 
dispositions et cela semble être le cas ici. Mais une alliance entre le bloc central et l’extrême 
gauche, aussi méprisable soit-elle, ne pouvait-elle pas être mieux anticipée et désamorcée 
qu’elle ne l’a été par les responsables de la campagne au RN  ? Je ne saurais répondre, mais 
on ne peut s’empêcher de penser qu’un certain excès de confiance et de naïveté de la part du 
camp national et de son chef, pourrait justifier, au moins en partie, son relatif insuccès aux 
législatives. 
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Il y a de grandes leçons à tirer du transit saturnien qui va affecter le thème de Jordan Bardella 
(comme il affectera le thème d’Emmanuel Macron, voire même celui de Jean-Luc 
Mélenchon) au cours de cette année 2025, qui semble devoir s’avérer « éprouvante » pour les 
trois. Mais cela n’entre pas dans le cadre de cette lettre et ne pourrait être analysé et discuté 
qu’avec les intéressés.  
Pour en revenir à notre cher Foutriquet (c’est le nom que lui donne Michel Onfray, imitant en 
cela Pierre Boutang dans le pamphlet au vitriol qu’il avait adressé à Valéry Giscard pseudo-
d’Estaing) : Saturne va sans aucun doute lui demander de payer certaines additions et de 
procéder à un réel travail de remise en question politique et personnelle. Du moins on peut 
l’espérer. Je ne sais sous quelle forme cette période éprouvante se présentera, mais, autant que 
je connaisse son histoire, il me semble que la même occurrence saturnienne s’est présentée 
dans sa vie en 1996, au moment de ses deux échecs à l’entrée en Normale Sup. Certes à trente 
ans d’intervalle le même aspect ne peut accompagner le même événement, mais la dynamique 
de l’épreuve, voire de l’échec est la même et il devra l’affronter. 
Le fera-t-il en courbant le dos et en serrant le poing ? Ce serait assez dans sa manière de faire.
Sombrera-t-il dans la dépression ? Nul n’en est préservé, en notant que chez un mégalomane 
comme lui, la prise de conscience du délire dans lequel il s’est enfermé, se traduit souvent par 
un véritable éclatement de la personnalité. 

Démissionnera-t-il ?
Là est la bonne question car le courant ascendant (astrologiquement parlant) qui vous est si 
favorable en 2027, sans vous être vraiment défavorable en 2026, n’aura pas encore atteint sa 
véritable amplitude avant la période été/automne de cette même année pour culminer au 
printemps suivant. 
Autant dire que vous devez vous mettre en ordre de bataille dès à présent, pour coiffer au 
poteau tous vos éventuels adversaires, dont surtout Mélenchon bien sûr affecté par le même 
courant négatif que Macron, et transformer le Waterloo qui pourrait l’attendre en Austerlitz 
pour vous.

J’aimerais revenir en quelques mots sur le caractère crucial que cette année 2025 pourrait 
représenter pour Jordan Bardella. C’est l’année où Saturne revient sur sa position natale4 et 
renouvelle l’opposition qu’il forme à la naissance avec le Soleil et Vénus du sujet dans le 
signe de la Vierge. C’est un moment unique dans l’existence comme essaiera de l’expliquer la 
note ci-dessous : celle de sa structuration et de sa stature définitive. Il doit en profiter pour 
résoudre les manques, les difficultés, voire les blessures qu’il a dû éprouver dans l’édification 
de sa personnalité, même s’il pense les avoir dépassés depuis longtemps. Cette année 2025 
devrait être celle où il lui est demandé de résoudre ses propres contradictions, de combler ses 
manques, et de réaliser son unité définitive. Seule façon pour lui d’éviter, à l’avenir, de se 
mettre dans une situation d’échec au moment où il s’y attend le moins.
Mais c’est bien sûr une question qui ne peut être approfondie qu’avec lui. 

4 Le premier cycle saturnien, autour de 29 ans, est crucial dans la constitution de la personnalité. Il nous 
demande : es-tu prêt à assumer toutes tes responsabilités en adulte responsable ? A choisir et à construire ta vie 
par toi-même à partir des critères qui te sont propres, en toute lucidité et indépendance, en prenant la distance 
nécessaire par rapport à toutes les formes de tutorat qui t’ont aidé jusqu'à présent à te construire ? 
Son livre nous en dit beaucoup sur ce que Jordan a à dépasser s’il veut éviter les conduites d’échec qui 
gâcheraient ses magnifiques dispositions. Symboliquement c’est en 2025 qu’il devrait entreprendre un bilan 
personnel qui le conduire à la pleine autonomie, à devenir un arbre solide et non un arbrisseau doté d’un tuteur, 
si vous me permettez cette image. Il a visiblement commencé à faire ce travail grâce à l’écriture de son livre, 
mais il me semble qu’il y a encore du travail à faire pour qu’il réalise et vive le meilleur de lui-même. Mais je 
peux me tromper.
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Quelques mots de présentation ?

J’ai été très proche du FN lorsque j’habitais Nîmes dans les années 80/90 et au début des 
années 2000. J’ai beaucoup fréquenté à cette époque trois responsables successifs de la 
Fédération du Gard  en tant que conseiller : Ms. Teisseire, de Saint Affrique et Serge 
Martinez. On ne peut pas dire qu’ils aient laissé un souvenir impérissable dans l’histoire 
locale, tant les comportements des uns et des autres (les deux derniers surtout, le premier étant 
incolore et inodore) se sont avérés, disons « dysfonctionnels », pour rester modéré.
Mais cela m’a permis de rencontrer longuement votre père à trois reprises : à Nîmes même au 
siège de la fédération, à Saint Gilles ensuite, dont l’épouse du maire, M. de Chambrun, était 
une de mes étudiantes, et enfin à Saint-Cloud en votre ancienne résidence de Montretout. 

Entretiens passionnants portant à la fois sur la vie de la fédération du Gard bien sûr et sur la 
situation politique en France. Mais c’est l’avenir de notre pays surtout qui constitua le sujet 
principal de notre conversation. Il parut troublé et songeur lorsque je lui déclarai que je ne 
pensais pas - et ne pense toujours pas – que cet avenir ait quelque chance d’advenir si la 
France ne retrouvait pas les principes et ne renouait pas avec les institutions qui ont assuré sa 
naissance, sa pérennité et sa grandeur pendant des siècles. Autrement dit je lui affirmai qu’il 
ne peut y avoir de réelle renaissance politique de la France s’il n’y a pas d'abord et avant tout 
une forme de renaissance spirituelle ; un retour aux racines chrétiennes qui ont irrigué sa 
civilisation depuis les origines. Tout commence en mystique et tout finit en politique nous 
enseigne Péguy. Je lui citai aussi saint Thomas d’Aquin qui, dans son De Regno, affirme 
qu’aucune société ne peut durer quand elle est bâtie sur la négation des lois divines et 
naturelles. Ce qui est le cas de nos nations apostates et, de ce fait, condamnées par l’Histoire. 
A moins d’un sursaut qui ne peut trouver son origine que dans un événement surnaturel.
Malheureusement, aucun parti politique ne peut et ne veut susciter un tel retour aux sources 
spirituelles de la nation « France ». Dont le vôtre : d’aussi bonne intention soit-il.

Je précisai que vouloir sauver notre pays contre la submersion islamiste qui pointait déjà son 
nez (désormais appuyée par la criminelle démagogie gauchiste) d’un côté, et, de l’autre, 
contre la dissolution dans le grand magmas européiste, largement engagée par Giscard et 
Mitterrand au moment de notre échange, sans remettre profondément en cause les principes 
révolutionnaires qui ont détruit les fondements vitaux de notre nation et qui nous conduisent à 
poser, aujourd'hui, le diagnostic vital de la France, revenait à confirmer la pensée de Bossuet 
selon laquelle Dieu se rit des hommes qui déplorent les effets dont ils chérissent les causes . 
Idées simples et réalistes – mais iconoclastes - que je développai devant votre père qui 
m’écouta avec beaucoup d’attention avant de me répondre en souriant, lorsque j’évoquai le 
rôle personnel qu’il pourrait jouer dans la redressement de la France : 
- Dans le fond vous voudriez que je joue le rôle du général Monk5 ?
A quoi je répondis : 
- Je préférerais de beaucoup que vous jouiez celui de Jeanne d’Arc, exemple ultime de 
fidélité aux principes qui nous ont constitués et hors desquels nous ne pouvons que 
disparaître. N’oubliez pas, M. le Président que l’unique obsession, l’unique projet de Jeanne 
ne fut pas de chasser les Anglais (encore que) mais de conduire le roi à Reims pour y renouer 
l’alliance de la dynastie française avec le Christ. Alliance conclue en 496 et rompue dans le 
sang des martyrs de la révolution française. Seul ce simple geste symbolique – le roi 
couronné à Reims - était en mesure de sauver notre pays de la tutelle anglaise et donc de 
renvoyer les troupes anglaise « chez elles ».

5 Qui, comme vous le savez, avait restauré les Stuart sur le trône d’Angleterre après l’épisode de Cromwell.
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Il parut ému, n’ajouta pas un mot, me sourit, me raccompagna à ma voiture et nous nous 
quittâmes très bons amis.
A trente ans de distance, j’ai compris que ce silence manifestait la pleine conscience que votre 
père avait de l’impossibilité de ce redressement spirituel préalable à toute restauration 
politique, l’apostasie généralisée de notre nation en constituant l’obstacle infranchissable : un 
régime politique n’étant jamais que le reflet des principes transcendants qu’une nation a 
adoptés comme raison d’exister et de perdurer. 
Et, en effet, tout notre personnel politique, vous y compris hélas, croit devoir communier au 
culte révolutionnaire du laïcisme, des droits de l’homme, de la diversité heureuse, et de toutes 
les aberrations morales et sociétales qui ont défiguré notre civilisation d’une manière de plus 
en plus accélérée depuis soixante ans. Parmi lesquelles l’avortement exponentiel sanctuarisé 
dans la Constitution, révèle, mieux que tout autre signe, la volonté suicidaire d’une nation 
passée du côté obscur de la force. Pour paraphraser une célèbre œuvre de fiction.

C’est sur cette évocation qui ne manquera certainement pas de vous émouvoir, et ce constat 
qui vous contrariera sans doute, que je voudrais terminer cette trop longue lettre en espérant 
que vous aurez eu la patience d’en arriver au moment où en vous priant de croire, Madame la 
Présidente, à l’expression de ma très haute considération, je me permets de vous présenter 
tous mes vœux pour votre bonheur et celui de tous les êtres que vous aimez, ainsi que le plein 
succès dans vos efforts, la pleine réalisation des entreprises que vous mettrez en œuvre pour 
assurer - autant qu’il vous sera possible - la pérennité et le rayonnement d’une France enfin 
ramenée – peut-être grâce à vous – à la pleine conscience qu’elle ne saurait perdurer en 
reniant plus longtemps les principes qui la constituèrent lors de sa naissance au baptistère de 
Reims.

Aiguefonde le 6 janvier 2025 
En la fête des Rois Mages, Patrons des astrologues 

PS : Ayant laissé cette lettre en suspens avant de la relire et de la signer pour vous la faire 
parvenir, je ne pensais que j’aurais à le faire le jour même du décès de votre papa dont 
j’évoque la mémoire un peu plus haut.
Quoiqu’on puisse en dire, cet homme, - votre père -, avec sa culture, sa verve, sa lucidité, son 
humour décapant, ses sarcasmes, a su réveiller son vieux peuple endormi dans le confort des 
trente « glorieuses » et dans les délices de son écœurant relâchement vital et moral. Il sut, 
comme pas un, étriller les bonnes consciences auto-proclamées de son époque, dénoncer la 
lâcheté, la veulerie et la trahison là où elles se trouvaient : dans les « élites » politiques de 
notre pays. Ce n’était peut-être pas un homme d’État et je subodore que répugnant à exercer le 
pouvoir dans ces circonstances où il ne pourrait imposer les remèdes nécessaires dans toute 
leur rigueur, il a préféré s’ériger en critique intransigeant de la chose publique et en défenseur 
du Bien Commun. Une sorte de Diogène moderne en plus flamboyant et convaincant en 
quelque sorte.
Ayant beaucoup combattu en faveur des lois naturelles et vitales qui assurent la pérennité 
d’une nation, et malgré ses erreurs personnelles ou ses outrances, je crois qu’il lui sera  
beaucoup pardonné. Et je suis sûr, qu’après lui avoir tiré l’oreille, saint Louis, Du Guesclin 
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son « pays », sainte Jeanne d’Arc, sainte Thérèse de l’Enfant Jésus et saint Michel lui-même, 
l’ont accueilli à bras ouverts.
Acceptez, Madame, l’expression de mes très sincères condoléances pour la perte qui vous 
frappe et qui, personnellement, me touche beaucoup. 
Votre père vous a ouvert la voie et quelles qu’aient été vos dissensions, vous n’auriez pas 
choisi la lourde tâche de combattre les ennemis de notre civilisation contre vents et marées, 
s’il n’avait semé les graines morales de l’audace et du courage politiques dans votre cœur.
A vous maintenant de réaliser le projet dont il n’avait fait que tracer les contours, en rejetant 
les ennemis de notre pays, intérieurs et extérieurs, de notre culture, de notre art de vivre, dans 
les ténèbres de l’Histoire et en ramenant notre nation à son unité, son identité et sa vocation 
propres.
Dieu vous vienne en aide !


